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	Pour vous, le vendredi 13 est-il une journée comme les autres ?
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	Thana Duong 
32 ans 
consultant financier Paris VIIIe
« Oui. Mais, cette fois, mon amie m’a demandé de jouer pour cette occasion alors je m’exécute
 et je file
 au tabac pour tenter ma chance
. Je joue rarement mais ce gros lot
, c’est une opportunité
. Je ne parlerai pas de superstition, on a juste cédé
 à la publicité pour ce tirage. J’avoue quand même avoir un chiffre fétiche, le 23, le jour de mon anniversaire et surtout le numéro porté par le basketteur Michael Jordan, une idole. »
	Fares Khalef 
39 ans
chef de projet 
Epi​nay-sur-Seine (93)
« Non. C’est surtout un jour qui porte malheur. Cette date est liée au décès de mon père. Mais au-delà de cette tragédie personnelle, ce jour n’a rien de particulier. Au quotidien, j’ai quelques rituels. Je me lève toujours avec le pied gauche, sinon ça ne va pas. Et quand je vois le pain à l’en​vers sur la table, je le retourne. Ce sont des réflexes lié à l’éducation. Mais je ne tenterai pas ma chance au tirage du Loto aujourd’hui… »
	Nelly Thirou 
81 ans
retraitée 

Enghien (95)
« Tout à fait. C’est une superstition parmi d’autres. Moi, je passe sous les échelles, les chats noirs ne me font pas peur, il faut savoir s’affranchir de ces rituels. Ma seule habitude, quand je commence ma journée, c’est de boire mon café! Je refuse toutes ces références fétichistes et n’adhère à
 aucune de ces croyances. Et aujourd’hui, je n’irai pas dépenser mon argent pour la Française des jeux, c’est par trop stupide. »
	Luc Bernard 
56 ans
directeur commer​cial Linselles (59)
« Oui. Chacun interprète cette date selon sa culture et son état d’esprit, mais c’est surtout une jour​née porte-bonheur. Cela fait du bien de croire que cette date peut changer la vie. Cela donne un peu de frisson
 dans la vie. Boulanger de formation, quand je vois un pain retourné sur une table, je m’em​presse de le re​mettre à l’endroit. Chez moi, on était dix enfants et à chaque repas, mon père signait le pain d’un signe de croix ».
	Ghislaine Saury
49 ans 
cadre commerciale
Cachan (94)
« Non. Cette date est avant tout un espoir de bonheur. D’ailleurs, j’attends une réponse sur un gros marché aujourd’hui. Si je l’emporte, ce sera omvendt, på hovedet Mais si je devais me faire opérer, j’éviterais de passer sur le billard
 ce jour-là… Ces croyances sont surtout les conséquences de notre héritage judéo-chrétien. Tout à l’heure, j’ai touché ma tête pour conjurer
 le mauvais sort… et dire que j’avais touché du bois
. »


CROYANCES. Vendredi 13 oblige
, on va se jeter sur les jeux de hasard aujourd’hui. Pas étonnant : encore 41 % des Français avouent succomber à
 des superstitions qui, à défaut de
 porter bonheur à coup sûr, ont leur utilité.

FLORENCE DEGUEN

C’est ce froncement de sourcils
 imperceptible
 au moment de poser la treizième assiette sur la nappe... L'échelle qu'on évite à la dernière seconde ou ce trèfle à quatre feuilles séché glissé dans le portefeuille avec la photo du petit dernier. L'être humain est, à des degrés divers, un indécrottable
 superstitieux. Et même s'il prend le parti d'en rire, il se ruera plus que de coutume sur sa grille de Loto en ce vendredi 13 ... pour y jouer ses numéros fétiches. En ces temps modernes éclairés où la science permet d'expliquer à peu près tout rationnellement, la pensée magique a d'étonnants beaux restes. Selon la seule grande enquête menée à ce jour sur « les Français et les superstitions », une petite moitié (41 %) des sondés reconnaissent céder à ce penchant. Les femmes plus que les hommes, les jeunes davantage que les vieux et les Auvergnats bien plus ouvertement que les Francs-Comtois. Il n'empêche. Sachant que ce n'est pas une habitude qu'on avoue facilement, il est fort probable que nous soyons en réalité bien plus nombreux que cela à éviter soigneusement de marcher sur les lignes du trottoir pour être sûr de réussir un entretien d'embauche !
Des rituels qui rassurent

Absurde ? Pas si l'on en croit les psys, qui attribuent aux superstitions — lorsqu'elles ne deviennent pas obsessionnelles —la suprême vertu de nous rassurer. Freud, qui avait lui-même beaucoup de petits rituels personnels, les considérait comme des manifestations psychiques ordinaires. « Les superstitions conjurent
 notre peur du hasard », explique le psychiatre Christophe André, qui en a disséqué toute la palette dans « Petites Angoisses et Grosses Phobies ». Et c'est là que la période de crise actuelle se prête peut-être davantage à une résurgence de la pensée magique : plus les choses nous échappent et plus on se cramponne aux signes du destin..... Ce n'est pas forcément une preuve de faiblesse : il paraît qu'il y a plus de superstitieux que la moyenne chez les toréros et les pilotes de Formule 1 !

Pourquoi le vendredi 13 est devenu un jour de chance

VINCENT MONGAILLARD

Aujourd'hui, il y a ceux qui resteront cloîtrés chez eux par peur que le ciel ne leur tombe sur la tête. Et ceux qui vont se rendre chez le buraliste pour solliciter la Fortune, valider une grille de Loto dans l'espoir de toucher le gros lot. En ce vendredi 13 — le deuxième de l'année 2012 qui en compte trois —, les superstitieux se divisent en deux camps. Pour les uns, ce sont vingt-quatre heures porte-malheur. Pour les autres, vingt-quatre heures porte-bonheur. Voici la rencontre de deux univers ambivalents, celui du chiffre 13 et du cinquième jour de la semaine qui, au fil des siècles, ont chacun été tantôt symbole de chance, tantôt de malchance. « Le 13 renvoie à la Cène, le dernier repas du Christ qu'entourent les douze apôtres, dont l'un, Judas, vient de le trahir. Une tradition plus récente rapproche le 13 maléfique de la date du 13 octobre 1307 où le roi Philippe IV le Bel ordonna l'arrestation de tous les chevaliers de l'ordre du Temple », raconte l'historienne Elisabeth Belmas, qui a planché sur
 les origines du vendredi 13 à la demande de la Française des jeux (FDJ).

A l'opposé, les Egyptiens anciens y voyaient un signe de prospérité, comme aujourd'hui les Chinois de Hongkong, car« treize rime avec deux mots qui, pris ensemble, signifient su
 de vivre ». C'est l'arcane XIII du tarot qui réussit le mieux la synthèse des deux visions antagonistes : un squelette avec une faux
 qui « évoque une mort initiatique suivie d'une renaissance ». Le vendredi, lui aussi, est faste ou néfaste. L'Antiquité vouait le vendredi à la déesse de l'Amour, de la Fertilité et de la mer Vénus, faisant de ce jour « le plus joyeux de la semaine ». Mais fini de rire quand le christianisme devint la religion officielle de l'Empire romain et que l'on commémora le Vendredi saint, le jour de la Passion du Christ synonyme de souffrances et de supplices. « Tout vendredi devenait par essence un jour d'affliction », résume l'universitaire.

La transmutation du néfaste en faste DOMINIQUE DESJEUX, ANTHROPOLOGUE

Aujourd'hui, dans l'imaginaire collectif, les connotations bénéfiques du vendredi 13 semblent l'emporter sur ses représentations maléfiques. Les multiples campagnes de publicité riches en trèfles à quatre feuilles de la FDJ, invitant la population à cocher des numéros ce jour-là, y sont sans doute pour quelque chose. Un travail d'influence de longue haleine. Dès sa création, en 1933, la Loterie nationale avait, en effet, lancé une tranche (l'ancêtre du tirage) spéciale vendredi 13. Mais ce retournement des croyances peut aussi s'expliquer par un phénomène assez complexe, inattendu mais très sérieux : un mécanisme... anthropologique ancien! « Celui de la transmutation du sens du vendredi 13, du néfaste en faste, grâce à ce qu'on appelle des rites d'inversion », explique Dominique Desjeux, professeur d'anthropologie sociale à l'université Paris-Descartes. Concrètement, pour conjurer le sort, on transforme, à coups de baguette aux pouvoirs « magico-religieux », le négatif en positif. Afin d'accroître ses chances, on gratte un ticket Cash ou on mise à l'Euro Millions un vendredi 13, jour qui cumule deux sens néfastes. C'est un peu comme en maths quand, c'est bien connu, - et -font..... + !

� s’exécuter  bide i det sure æble, gøre som der bliver sagt


� filer at smutte


� tenter sa chance  prøve lykken


� le gros lot den store gevinst


� c’est une opportunité det ville være velkomment


� céder  at give efter


� adhérer à  holde fast i


� un frisson  en gysen


� le billard (i frisk sprog) operationsbordet


� conjourer le mauvais sort  afværge en ond skæbne


� toucher du bois  banke under bordet


� obliger trænge sig på, forpligte


� succomber à .. falde for ..


� à défaut de .. i stedet for .., i mangel af ..


� froncement des sourcils  panderynken


� imperceptible unærkelig


� indécrottable uforbederlig


� conjurer afværge


� plancher sur .. arbejde på.., være optaget af..


� su m kendskab


� une faux en le





